
Éditorial
Ini tié par la Région Nor man- 

die, le Forum mon dial Nor man- 
die pour la Paix s’ins crit dans la
conti nuité du consi dé rable tra- 
vail accom pli depuis 1945 par
notre région pour entre te nir la
mémoire du Débar que ment du
6 juin 1944 et de la Bataille de
Nor man die.

De mul tiples actions sont
nées sur les terres nor mandes,
por tées par les col lec ti vi tés, les
musées, la com mu nauté édu- 
ca tive, pour trans mettre la
mémoire et accom pa gner les
nou velles géné ra tions dans la
com pré hen sion du monde
contem po rain et la construc tion
de la paix.

Pour sa deuxième édi tion, le
Forum a réuni plus de 250 inter- 
ve nants de tous pays, spé cia- 
listes des ten sions du monde et
acteurs de la construc tion
d’une paix mon diale.

Ils se sont expri més à tra vers
de grandes confé rences, des
débats thé ma tiques et inter ac- 
tifs, des ren contres et des
expo si tions.

Des solutions d'avenir
En par ti ci pant à cet évé ne- 

ment, des cen taines de jeunes
ont investi aussi le rôle d’ar ti- 
sans de la Paix. Ils sont venus,
ici, à Caen, pré sen ter des solu-

tions d’ave nir en faveur du
déve lop pe ment durable avec le
pro gramme euro péen Walk the
glo bal Walk, appor ter leur sou- 
tien à de nou velles figures de
com bat pour la liberté à tra vers
la remise du pre mier Prix liberté
en pré sence de vété rans, par ti- 
ci per à des ate liers de réʁexion
comme les jeunes Young Lea- 
ders ou encore encou ra ger
bien d’autres ini tia tives pré sen-
tées sur le Vil lage pour la Paix.

Un journal pour la paix
Et puis, il ya eu ces élèves de

classe de seconde du lycée
Jean Ros tand de Caen  ! Ils

étaient une ving taine de rédac- 
teurs, jour na listes en herbe,
accom pa gnés par deux de
leurs pro fes seurs et enga gés
dans la rédac tion de ce jour nal
dont le titre - La Colombe -
résume si bien l'es prit des fai- 
seurs de paix. Fai seurs de paix,
ils le sont par leurs articles et
leurs pho tos qu'ils livrent à
votre lec ture. 
Je vous invite à feuille ter les
pages de ce jour nal des
lycées.

Hervé MORIN
Président de la Région Normandie.

Faiseurs de paix en Normandie

C'était l'événement de cette deuxième édition du Forum Normandie pour la Paix: la signature du Manifeste Normandie pour la Paix par,
notamment quatre Prix Nobel. Ici, de gauche à droite, François-Xavier Priollaud, vice-président de la Région Normandie; Hervé Morin, Président
de la Région Normandie; Mohamed ElBaradei; Denis Mukwege; Sundeep Waslekar; Jody Williams; Leymah Gbowee; Anthony Grayling. (Page 3).
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L'entretien2
 

Hervé Morin répond à nos questions
Au forum, nous avons pu rencontrer le Président de la Région Normandie.

Hervé Morin a aimablement répondu à nos questions. Retrouvez la
vidéo de l'entretien en cliquant sur la photo dans le journal numérique.
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H.M  : Vous êtes de quel
lycée ?

 
L  : Nous sommes du lycée

Jean Ros tand, nous tra vaillons
pour le jour nal Ouest France.

 
H.M : Ah ! C’est vous le jour- 

nal Ouest France, d’ac cord.
 
L  : C’est la deuxième édi tion

du forum de la paix que vous
orga ni sez, nous aime rions
savoir, d’où vous est venue
l’idée de créer cet évé ne ment
alors qu’il y a déjà de nom breux
lieux de com mé mo ra tion
comme le Mémo rial de Caen  ?

 
H.M  : Oui, mais ici ce sont

250 inter ve nants,4 Prix Nobel,
des anciens Pre miers ministres,
des res pon sables poli tiques de
pre mier plan qui viennent
débattre et échan ger pen dant
deux jours sur la ques tion de
faire la paix. [...]Vous avez vu à
quel point on doit renou ve ler
notre pen sée sur le sujet.Le
pro blème n’est plus tel le ment la

guerre entre puis sances mili- 
taires. Aujour d'hui, on assiste
plus sou vent à des guerres
civiles. Elles sont liées à des
pro blèmes de déso cia li sa tion, à
des inéga li tés. Les consé- 
quences, comme l'ont évo qué
les prix Nobel, sont subies par
les popu la tions les plus fra- 
giles, les plus faibles, et plus
par ti cu liè re ment par les
femmes et les enfants. Ça
mérite d’être dit. On ne porte
pas seule ment une mémoire, on
bâtit quelque chose pour l’ave- 
nir.

 
L  : Alors que tout le monde

pen sait qu’il y avait déjà assez
de choses pour com mé mo rer
ce Débar que ment, vous avez
eu l’idée de créer ce forum
pour la paix…

 
H.M : Oui, j'en reviens à cette

idée d'ave nir. Nous ne célé- 
brons pas la paix qu'en sou ve- 
nir du Débar que ment. Il faut le
faire et on le fait au moment de
cet anni ver saire. Mais ce forum

est là pour construire des
quais, des réʁexions. Des
hommes et des femmes du
monde entier viennent faire de
la média tion. Déjà par ler
ensemble, alors qu’on ne se
parle plus dans leurs pays res-
pec tifs. On est là pour essayer
d’être un fac teur de construc- 
tion  : ouvrir des pistes de
réʁexion, cher cher des solu- 

tions. Que sera le mul ti la té ra- 
lisme de demain  ? Com ment
doivent évo luer les Nations
Unies  ? Ce n’est pas sim ple- 
ment un tra vail de mémoire. On
est bien d’ac cord ?

 

Recueilli par Salomé TRECHE,Lemine MOHAMED LEMINE,Sarah REGNIER.

Un passage de témoin entre générations
Un hommage envers des figures emblématiques de la paix a
réuni des vétérans de la Seconde guerre et les lauréats du
Premier Prix Liberté.

Le vétéran Norman Shay a reçu
symboliquement le trophée qui
sera remis à Greta Thunberg.
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«  Un pays qui oublie son
passé n’a pas d’ave nir  » W.
Chur chill

L’as sem blée réunie à l’Ab- 
baye aux dames a eu l’hon neur
d’ac cueillir et d’ho no rer par la
remise d’une médaille des vété- 
rans bri tan niques et amé ri- 
cains. «  La paix est un long fil
de trans mis sion  » a déclaré
Hervé Morin lors de son dis- 
cours inau gu ral. La pré sence
de ces hommes, dont le cou- 
rage n’est plus à louer, est un
sym bole fort pour les jeunes
géné ra tions et un exemple à
suivre dans la lutte pour le paix
et la liberté.

Des jeunes mobilisés
La céré mo nie a pro posé de

nom breuses inter ven tions de
jeunes. Le Chœur de la Mai- 
trise d’Yve tot s’est fait entendre
plu sieurs fois, des élèves ayant
par ti cipé à des ate liers du Labo

des His toires ont fait par ta ger
des extraits de leurs pro duc- 
tions. Des jeunes ayant par ti- 
cipé au jury de sélec tion des
lau réats du Prix Liberté ont
témoi gné de leur expé rience
mar quante.

Remise du Prix Liberté
Point d’orgue de la céré mo- 

nie, la remise offi cielle du 1
Prix Liberté à Greta Thun berg,
sans oublier l’hom mage aux
deux autres lau réats sélec tion- 
nés par le jury : Lu Gang et Raif
Badawi.

Ne pou vant être pré sente,
Greta Thun berg a remer cié via
une vidéo tous les jeunes
d’avoir choisi son com bat pour
la pré ser va tion cli ma tique. Le
tro phée, réa lisé par la sec tion
Art et Ebe nis te rie du lycée
Bois mard ( Brionne), a été remis
sym bo li que ment à un vété ran
amé ri cain, Mr Nor man Shay.

er

Greta Thun berg vien dra rece- 
voir fin Juin en mains propres
son magni fique tro phée  !  (Lire
son por trait page 6)

Anne-Laure PROVOST.
La colombe n°1 - Juin 2019 - page 2
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Elles et eux aussi ont œuvré pour la paix

Nelson Mandela.

DR

Betty Williams.

DR

John Boyd Orr.

DR

Wangari Muta Maathai.

DR

Nelson Mandela
Il sym bo lise la lutte contre

l'apar theid en Afrique du Sud.
Nel son Man dela a payé par de
longues années de pri son son
com bat. Et le voir à la tête de
ce pays mar qué par la ségré-
ga tion raciale a été une vic toire
déter mi nante. Fre de rick de
Klerk, alors pré sident de
l'Afrique du Sud y a été asso- 
cié. Nel son Man dela et lui
reçoivent le prix Nobel de la
paix en 1993. Cette dis tinc tion  
récom pense «  leur tra vail pour

l'éli mi na tion paci fique du
régime de l'apar theid et pour
l'éta blis se ment des fon da tions
d'une Afrique du Sud nou velle
et démo cra tique ».

Betty Williams
Betty William est une mili tante

paci fiste nord-irlan daise pour
droit des enfants et des
femmes, lau réate du prix Nobel
de la paix 1976. Elle est
membre du comité de par rai- 
nage du Tri bu nal Rus sell sur la
Pales tine dont les tra vaux ont
com mencé le 4 mars 2009 mais
aussi membre de la fon da tion
Pea ce Jam et aussi membre
d'hon neur du Club de Buda- 
pest.

Lord Boyd Orr
Méde cin et homme poli tique

bri tan nique, Lord John Boyd
Orr est le pre mier direc teur de
la FAO, l’or ga ni sa tion des
Nations Unies pour l’ali men ta- 
tion et l’agri cul ture. En 1949, il
est récom pensé pour son com-
bat contre la faim dans le

monde.

Wangari Muta Maathai
Wan gari Muta Maa thai est

une mili tante. Le 8 octobre
2004, elle reçoit le prix Nobel
de la paix pour «  sa contri bu- 
tion en faveur du déve lop pe- 
ment durable, de la démo cra tie
et de la paix » au Kenya. C’est
la pre mière femme afri caine à
rece voir cette dis tinc tion.

Océane LELIEVREet Ninon JACQUELINE.

Quatre prix Nobel pour un Manifeste

Les signataires du Manifeste: (de gauche à droite) Mohamed ElBaradei; Denis Mikwege; Jody Williams;
Sundeep Waslekar; Leymah Gbowee; Anthony Grayling. Au fond (debout) Frédérique Bedos, fondatrice de
l'ONG du Projet Imagine et François-Xavier Priollaud, vice-président de la Région Normandie.
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Mardi 4 juin 2019 a été lancé
un appel public à une prise de
conscience de la néces sité
d’une paix durable.

Rédigé et pré senté au forum
par des Prix Nobel Moha med El
Bara dei, Ley mah Gbo wee,
Denis Muk wege, Jody Williams,
et des per son na li tés de la
société civile enga gées pour la
paix, le mani feste a été pro posé
à la signa ture de tous les par ti- 
ci pants du Forum.

Le mani feste nous rap pelle
que, sur la pla nète, «  nous ne
sommes qu'un. Tous, nous res- 
pi rons, nous pen sons, nous res- 
sen tons l'amour, la haine, la
peur et l'es poir. Ce que nous
avons en com mun est bien plus
grand que nos dif fé rences.
Rap pe lons-nous l'en sei gne- 
ment de Rus sel et Ein stein  :
Sou ve nez-vous de votre huma- 
nité ; oubliez le reste ».

Lemine MOHAMED LEMINE.
 
Retrou vez le texte du mani-

feste et signez sur https:// nor 
mand iepo urla paix. fr/ manifeste- 
pour- la- paix

La colombe n°1 - Juin 2019 - page 3
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Algérie : une histoire qui se répète ?

De gauche à droite: Kader
Abderrahim, Samir Yahyaoui et
Jean Dufourcq.
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Après les nom breuses
révoltes algé riennes, des per-
son na li tés ont échangé dans un
débat  : Algé rie quelle nou velle
donne ? Elles ont répondu aux
ques tions sur le passé, le pré-
sent et le futur de l’État Algé-
rien.

Nou veau rejet poli tique ?
Les ques tions abor dées

étaient  : La tran si tion poli tique,
la place des Algé riens dans
leur sys tème, le rôle des
femmes, l'éco no mie et les pers-

pec tives du pays.
Lire aussi dans le jour nal

numé rique

La Colombie : la paix et après ?
Un débat avait pour sujet  : "

Colom bie  : la paix et après". Y
par ti ci paient  : Félix Mora Ortiz
pré sident de La Paz Fut bol
Club (Colom bie), Marie Whe lan,
ancienne ambas sa drice d'Ir- 
lande, Isa belle Loan nides, ana-
lyste poli tique, Hal Phi lip Kle-
pak, pro fes seur au col lège mili- 
taire royal du Canada et Gon-
zalo Restrepo Lopez, pré sident
de la fon da tion Casino et
membre de la délé ga tion négo- 
cia trice du gou ver ne ment

colom bien.  Après 50 ans d'un
conʁit qui a meur tri plu sieurs
géné ra tions, com ment sor tir
des haines et des ran coeurs
tout en ren dant jus tice aux vic- 
times  ? Les accords pour la
paix signés en 2016 ne sont
tou jours pas tota le ment res pec-
tés, mais il y a des issues envi- 
sa geables.

Bertille JANIL,Anaëlle MENOCHETet Manuela CASSE

Education au service de la paix ?
Ce mardi 4 juin, dans le

cadre du Forum pour la paix,
quatre inter ve nants,  ont
échangé avec l'as sis tance.
L'ob jec tif de ce débat était de
répondre à la ques tion   : « 
L'édu ca tion est-elle un fac teur
de paix ?  ». D'après ces inter- 
ven tions, les jeunes accom pa- 
gnés durant leur cur sus sco- 
laire, devien dront de futurs fai-
seurs de paix. Nous pré ci sons
que si leur savoir est mal
exercé, alors l'édu ca tion

devien dra favo rable aux
conʁits. Ce débat nous a donné
quelques liens étroits entre
l'édu ca tion et la paix. Pour tant ,
les échanges étaient cen trés
sur les orga ni sa tions pré sen- 
tées, ce qui a sus cité la réac-
tion d'un audi teur qui a clô turé
le débat. Il a conclu   :«  L'édu- 
ca tion est néces saire à la pro-
mo tion d'une culture de paix et
de non-vio lence. ».

Manon LEMARIÉ

Cameroun : un conflit occulté
"C'est une véri table crise

ouverte" nous a expli qué Akere
Muna, avo cat et per son na lité
inʁuente au Came roun. Un rap- 
port de Human Rights Watch
 dénonce les consé quences de
ce conʁit  : Il y a des abus lors
des opé ra tions de sécu rité de
l'ar mée, les écoles sont fer- 
mées et celles qui res tent
ouvertes sont brû lées, un quart
des jeunes consomment de la
drogue et il y a beau coup d'en- 
fants sol dats. L'Etat tout entier

est cor rompu et les oppo sants
poli tiques sont jetés en pri son.
Alors com ment résoudre cette
crise  ? Tout d'abord, il fau drait
que les auto ri tés came rou- 
naises acceptent le dia logue et,
ensuite, que l'Etat ne reste pas
dans le déni. La France four nit
tout l'ar me ment néces saire au
Came roun. Alors pour quoi n'au-
rait-elle pas son rôle à jouer  ?
Un pre mier pas vers la paix ?

Nicolas LE BARS

Quels acteurs pour la paix ?

Conférence "Humaniser la paix".
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Fré dé rique Bedos et Fran- 
çois-Xavier Priol laud ont inau- 
guré le second forum de la
paix. Tout d'abord, nous avons
assisté au dis cours d'ou ver ture
d'Hervé Morin, Pré sident de la
Région Nor man die, puis à celui
du Prix Nobel de la paix 2018
Denis Muk wege. La confé rence
a ensuite com mencé.

Elle fut intro duite par la pro- 
jec tion d'un repor tage sur un
jeune immi gré syrien qui fait
ses études de méde cine en
France. Ensuite, Natha lie
Renoux, modé ra trice de cette
confé rence, nous a pré senté
les quatre inter ve nants  : Ber- 
trand Badie, Poli tiste et pro fes- 
seur en uni ver sité, Hubert
Védrine, homme poli tique et
diplo mate. Étaient aussi pré- 
sents, Eamon Gil more, repré- 

sen tant des Droits de l'Homme,
Jus tin Welby, arche vêque de
Can ter bury et, enfin, Ruby
Bridges Hall, pre mière enfant
afro-amé ri caine à avoir été sco-
la ri sée dans une école pour
enfants blancs.

Dif fé rentes idées ont été
abor dées, Ber trand Badie nous
a dit  : "l'Hu main doit être libéré
de la peur", "le trai te ment social
est le pre mier fai seur de paix"
et "la paix se porte d'abord sur
le regard de cha cun sur l'autre".
Hubert Védrine nous a parlé du
débar que ment et nous a expli- 
qué que "le jeu des puis sances
avait redé marré  !" Eamon Gil- 
more a évo qué la per sé vé rance
et Jus tin Welby a sou li gné le
cas du Sou dan. Il nous a dit
que ce qui blo quait la paix était
les cultures dif fé rentes et
contra dic toires et la soif du
pou voir . Pour finir, Ruby Bridges
nous a parlé de son his toire
per son nelle et de son com bat
contre le racisme.

Lisa CHÂTELet Rebecca LE GRAND

Ils traversaient la "sniper valley" pour
acheter des œufs !

N ous avons pu assister au
débat au sujet du journalisme
de guerre et la génération
Sarajevo, animé par Mathilde
Boussion et alimenté par Karen
Lajon, Jean-Marie Lemaire et
Emmanuel Ortiz. Tous ces
journalistes s'y sont engagés
corps et âme. Ils ont vécu
l'enfer et pourtant l’un d’eux
affirme  : "ce qui était normal
pour moi c'était d'être à

Sarajevo" car oui, en effet ils ont
pour la plupart commencé ou
"explosé" là-bas comme nous
l'a dit Karen Lajon et ils y ont
vécu des choses fortes  : "Il
fallait passer le blocus puis
traverser un no man's land
dans lequel se cachaient des
snipers embusqués" nous a
expliqué Jean-Marie Lemaire. 

Lemine MOHAMED LEMINE

RDC : quelle sortie de crise ?
Le 30 décembre 2018 ont eu

lieu, en RDC (Répu blique
Démo cra tique du Congo), des
élec tions pré si den tielles. Félix
Tshi se kedi, de la Coa li tion Cap
pour le chan ge ment (oppo si- 
tion) les a rem por tées (38,57 %
des voix). Il a des ti tué Joseph
Kabila, au pou voir depuis 2001.
Félix Tshi se kedi pour rait être la
solu tion au pro blème que sont
les groupes armés. Ces der- 
niers seraient liés au gou ver ne- 
ment de Joseph Kabila. L'ONU

est pré sente sur place mais est
limi tée dans ses actions et
peine à satis faire les habi tants .
La RDC fait aussi face à un
vague de migra tion rwan daise
très impor tante suite au géno- 
cide des Tut sis (1994).

Lire aussi dans le jour nal
numé rique.

 

Gabriel SERRE, Noé JOLYet Gildas FLEURY
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Militante pour son mari

Ensaf Haidar défend la cause de
son mari Raif Badawi
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Raif Badawi est né en 1984
en Ara bie Saou dite. C'est un
mili tant pour le libé ra lisme
morale de l'Ara bie Saou- 
dite,.Son com bat com mence en
2008 à la créa tion de son blog
"Free saudi libe rals". Il est aussi
écri vain, il a écrit  1000 coups
de fouets parce que j'ai osé
par ler libre ment, un roman
engagé qui défend l'éga lité des
reli gions. Selon Raif Badawi,
toutes les croyances sont
égales.

 
À cause de son enga ge ment,

Raif Bada wia été accusé d'in- 
sulte à l'Is lam. Il est empri sonné
à la pri son cen trale de Daha- 
ban depuis juin 2012.   Sa
femme Ensaf Hai dar, de neuf
ans sa cadette, est deve nue
elle aussi une mili tante.

 
Elle se bat tous les jours pour

aider et défendre son mari. Elle
a elle-même écrit deux
ouvrages Mon com bat pour
sau ver Raif Badawi publié en
2016 puis Mon mari, ma dou- 
leur, mon espoir paru en 2017.
Ces der niers parlent tous deux
de son enga ge ment quo ti dien

pour sau ver son mari de cette
injus tice et por ter un mes sage
de tolé rance et d'ac cep ta tion.

Loise MILOCHEet Charlotte LANGEOIS

Des ONG au service de la Paix
Croix Rouge  : une lutte sur

plu sieurs fronts au ser vice de la
paix

Doyenne des ONG, créée par
Henri Dunant en 1859, la Croix
Rouge oeuvre chaque jour pour
venir en aide aux gens qui en
ont besoin, dans une mul ti tude
de domaines allant du secou- 
risme en période de catas-
trophe natu relle à l'aide aux
per sonnes âgées qui veulent
avoir une plus grande auto no- 
mie, en pas sant par de la for- 
ma tion au grand public, des
aides aux migrants, aux sans
abris ou encore aux familles
mono pa ren tales tout en res pec-
tant sept valeurs fon da trices de
cette ONG  : Huma nité, Impar-
tia lité, Neu tra lité, Indé pen- 
dance, Volon ta riat, Unité, Uni- 
ver sa lité.

 
Coexis ter  : la lutte pour

l'équité  des reli gions
L'as so cia tion Coexis ter à

pour but d'éta blir une bonne
entente entre toutes les reli- 
gions. Elle a été fon dée en
2009 et agit à tra vers 45
groupes dis sé mi nés à tra vers
toute la France en uti li sant

diverses actions. Sen si bi li sa tion
dans les lycées, créa tions d'es- 
pace de dia logues, confé- 
rences, tables rondes, débats
font par tie des moyens mis en
oeuvre pour atteindre ces
objec tifs. On compte aujour-
d'hui plus de 2500 adhé rents
de confes sions diverses.

 
JCEF : incu ba teur de lea ders

citoyens et de pro jets pour
l'ave nir

La Jeune Chambre Éco no- 
mique Fran çaise créée en 1952
a pour but, avec le sou tien de
l'ONU,  de valo ri ser le béné vo lat
et de mon trer que les grands
pro jets ne viennent pas for cé-
ment des grandes entre prises.
Avec plus de 2000 adhé rents
de 18 à 40 ans, leur objec tif est
éga le ment de sen si bi li ser aux
dan gers cli ma tiques ainsi que
d'ai der les jeunes à  trou ver du
tra vail de dif fé rentes manières
en fai sant du coa ching pour les
entre tiens ou en aidant à pro-
duire des CV par exemple.

Gildas FLEURYet Gabriel SERRE

Les femmes en leaders de paix

L'auditoire était en majorité féminin: un hasard?
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Sarah Tay lor, cher cheuse
senior, à l’In ter na tio nal Peace
Ins ti tute avait le rôle de modé-
ra trice. Les inter ve nantes
étaient Chris tina Sha heen,
conseillère pour les ques tions
de genre au Bureau de l’En-
voyé spé cial du Secré taire
géné ral pour la Syrie aux
Nations Unies, Cathe rine Tur-
ner, pro fes seure asso ciée, à la
Durham Uni ver sity et Jody
Williams, prix Nobel de la paix.

 
Durant ce débat, la ques tion

prin ci pale était  : le lea der ship
des femmes est-il une force
pour la paix ? Ces femmes ont
débattu sur les consé quences
de leur par ti ci pa tion à tous les
niveaux des pro ces sus de paix.
Elles ont mis en avant la mino- 
rité des femmes lea ders qui
bâtissent la paix aujour d’hui
sur tout au niveau local, et sur- 
tout le peu de recon nais sance
qu'elles ont.

 
Une des inter ve nantes prend

la parole. Elle dit que les
hommes sont tou jours majo ri- 
taires par rap port aux femmes

sur tout dans les hautes fonc- 
tions. Elle évoque la place de la
femme qui est mino ri taire par
rap port à celle des hommes,
par ti cu liè re ment dans la poli- 
tique. Dans les acti vi tés
locales, seule ment 2  % des
femmes sont média trices.

Lutter deux fois plus 
La voix des femmes pour les

conʁits n’est pas écou tée, le
droit des femmes est sous-
repré senté. Les avis et les com-
pé tences de la femme sont tou- 
jours remis en ques tion dans la
société ou dans la poli tique.
Par exemple, Jody Williams
nous raconte que lors d’une
confé rence de presse un
homme s’est levé et a dit  :
«  Pour quoi les femmes
devraient par ti ci per au pro ces- 
sus de paix ? » Ce à quoi l’in- 
ter ve nante a répondu  : «  Pour-
quoi les hommes devraient par- 
ti ci per ainsi au pro ces sus de
paix. »

Cette inter ve nante nous dit
que quand on est une femme, il
faut lut ter deux fois plus qu’un

homme pour se faire entendre.
Il faut que le côté fémi niste
entre en jeu et il ne faut pas
s’ex cu ser de ses fai blesses. Un
jour, quand elle était au Sal va- 
dor, un sol dat lui a dit une
bêtise et elle lui a répondu, car
il ne faut pas se lais ser faire, il
faut confron ter les hommes, il
faut être ferme. Il ne faut pas
avoir peur de l’avis des gens !

 
Cathe rine Tur ner évoque la

Syrie. Elle dit que les femmes
peuvent jouer un rôle majeur
dans la poli tique. Il y a eu une
péti tion de dix mille femmes
paci fistes et des réunions où
des femmes donnent leurs avis

et leurs connais sances sur le
monde poli tique et l’ave nir de la
Syrie.

De plus en plus de femmes
syriennes deviennent des mili- 
tantes fémi nistes. Elle évoque
aussi le fait que les femmes
soient plus calmes que les
hommes, ce qui évi te rait les
conʁits. Son mes sage était de
nous mon trer que les femmes
sont aussi com pé tentes que les
hommes !

La majo rité du public était
des femmes  : est-ce juste une
ques tion de choix !?  

Océane LELIEVREet Ninon JACQUELINE
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Greta, une ado pas
comme les autres !

Elle n'a que 16 ans mais, elle
fait déjà par ler d’elle  ! Greta
Thun berg est à l’ori gine d’un
mou ve ment pour le cli mat.

 
Un docu men taire sur le plas- 

tique vu à l'école a été le
déclic.  Dès l'âge de 10 ans,
cette jeune Sué doise se prend
de pas sion pour l’éco lo gie.
Bou le ver sée par les images,
elle en tombe en dépres sion
refu sant de man ger et de par- 
ler. Diag nos ti quée Asper ger,
une forme d’au tisme qui peut
appor ter de brillantes com pé- 
tences intel lec tuelles, elle se
consacre corps et âme à ses
études.  M ais, le 20 août 2018,
c’est toute seule qu’elle décide
de sécher les cours pour faire
grève. "Quand j'ai com mencé,
je n'au rais jamais ima giné que
cela pren drait une telle
ampleur." Suite à son action,
des mil liers de col lé giens et de
lycéens se sont mobi li sés pour
le cli mat, défi lant dans les rues
pour expri mer leur mécon ten te- 
ment  ! Greta peut être fière de
ce qu'elle a accom pli.

Alicia MARGUERITE .

Les prix des projets lycéens

Les six ambassadeurs normands
représentants les lycées
sélectionnés.
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xWalk the Glo bal Walk per met
à des jeunes de s’en ga ger tout
au long de l’an née en faveur
des objec tifs du déve lop pe- 
ment durable de l’ONU. Ce
sont 1 000 jeunes répar tis dans
dif fé rents lycées de Nor man die
par tant de Saint-Lô jus qu'au
Havre qui se sont mobi li sés tout
au long de l’an née pour
défendre le déve lop pe ment
durable.

Des projets
La confé rence a débuté par

une courte inter view menée par
deux lycéens inter ve nant pour
la paix. Ces per sonnes ont
exprimé leur sou tien au mou ve- 
ment des jeunes et leur moti va- 
tion à chan ger les choses.

Ce pro jet a été étu dié et tra- 
vaillé en inter dis ci pli na rité avec
les pro fes seurs, mélan geant
dif fé rentes matières comme
l’His toire-Géo gra phie, l’Edu ca- 
tion Morale et Civique et les
Sciences et Vie de la Terre.

Six  pro jets ont été pré sen tés
de façon théâ trale et ludique
pour convaincre les jurys.

Le pre mier pro jet mené par

l'ins ti tut Saint-Joseph du Havre
"Eco cup"  consiste à réuti li ser
les gobe lets de la cafe te ria
pour un pas vers le "zéro
déchet" mais aussi mettre en
place des jus de fruits, des
smoo thies pré pa rés avec des
pro duits nou veaux et locaux
pour une ali men ta tion plus
saine. L'Eco cup a donc gagné
le prix du public.

Place ensuite au "Soli da ri day"
pré senté avec émo tion par
deux élèves qui décrivent l'im- 
por tance de la mixité sociale et
de l'in té gra tion.

Ils ont rem porté le prix de la
péda go gie, dont le jury était
com posé par des pro fes sion- 
nels.

Le prix de l'innovation
Et enfin,  le prix de l'in no va- 

tion a été attri bué au lycée du
Golf de Dieppe grâce au pro jet
"Waste revo lu tion day" qui fait
de la pré ven tion sur les
déchets inutiles. L'ob jec tif des
élèves a été atteint en rédui sant
de 59  % les déchets de leur
lycée grâce au tri.

Ces élèves ont fini leur dis- 
cours par cette prise de
conscience  : "si per sonne ne
fait ce petit pas, per sonne ne le
fera".

La confé rence s’est finie
dans la bonne humeur par un
pari que se sont lancé les
ambas sa deurs (les dif fé rents
élèves sélec tion nés pour
défendre leur pro jet au Por tu- 
gal) en réfé rence au groupe de
rap PNL et à sa chan son, « au
DD ».

 

Lou-Andréa AVISSEet Sarah JARDIN.

Walk the Gobal Walk, la voix de la jeunesse

Marche pour le climat, sous la pluie, à l'occasion de la première journée du Forum pour la Paix.
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Le 15 mars est le point de
départ de la mobi li sa tion mon- 
diale pour le cli mat en réponse
à l'ap pel de la lycéenne Greta
Thun berg.

Ce mou ve ment conti nue
encore aujour d'hui avec plu-
sieurs mani fes ta tions chaque
ven dredi dans des mil liers de
villes du monde, comme par
exemple à Caen où plus de 4
000 jeunes se sont ras sem blés
ce 15 mars 2019 dans les rues
pour expri mer leur colère et leur
déter mi na tion à faire chan ger
les choses.

En effet, ils veulent reven di-
quer la fin de l'in ac tion des
gou ver ne ments face au
réchauf fe ment cli ma tique ainsi
que la décla ra tion de l'état d'ur- 
gence cli ma tique, la fin de la
pol lu tion des sols et de l'éclai- 
rage publi ci taire public, la dimi-
nu tion des gaz à effet de serre,
du plas tique et de la consom- 
ma tion de viande.

Dans la conti nuité de ce
mou ve ment, 800 lycéens nor- 
mands ont mar ché de la Pres- 
qu'Île de Caen au Conseil
Régio nal où avait lieu le Forum

pour la paix avec leurs slo gans
et des pan cartes pour la pro- 
tec tion de la pla nète.

Lors de cette Glo bal Walk,
ces jeunes gens ont réa lisé un

par cours ludique autour des
villes et des com mu nau tés
durables gui dés par les indices
déli vrés par les QR codes  :
réso lu tion de rébus, assem-

blage d'un puzzle-pla nète,

Sarah JARDINet Lou-Andréa AVISSE.
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La librairie éphémère de la paix
La librairie éphémère du Forum Mondiale De La Paix est une petite librairie, malgré
cela, elle regroupe des pays, des continents, des cultures et des sujets qui vont du
climat au D-DAY en passant par les femmes et la paix.

Gabriel De Toledo Dias.
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Stand des livres d'Afrique.
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Si un de ces sujets vous inté- 
resse par ti cu liè re ment, cette
librai rie éphé mère est faite pour
vous  ! Nous trou vons toutes
sortes de livres, des romans
poli tiques, his to riques, enga gés
comme   Sau ver l'Eu rope de
Hubert Vedrine ou encore  Mon
mari, ma dou leur, mon espoir

de Ensaf Hai dar    et des livres
jeu nesse comme des bandes-
des si nées, des contes ou
même des romans comme  Moi,
Malala de Malala You saf zai ou
encore l'ou vrage de Del phine
Minoui :  Les pas seurs de livres
de Darya, un roman que nous
avons étu dié tout au long de
l'an née, dans le cadre de l'en- 
sei gne ment d'ex plo ra tion Lit té- 
ra ture & Société, une oeuvre
qui raconte l'his toire d'un
groupe de jeunes hommes qui
vont se battre pour la liberté.

     Il y avait éga le ment des
séances de dédi cace tout au
long de la jour née, nous avons
pu aper ce voir deux auteurs  :
Hubert Vedrine et Ensaf Hai dar.
Cet espace est par ti cu liè re ment
bien orga nisé et il y aussi du
per son nel pour vous aiguiller et
vous conseiller dans votre
choix.

A l’ar rière de la librai rie, se
trouve une biblio thèque
vivante : un concept nova teur !
Nous nous y sommes ren dues
rem plies de curio sité. Cette
biblio thèque consiste à choi sir
une his toire selon des résu més
qui seront par la suite racon tés
par son auteur lors d’un
échange pri vi lé gié de 15
minutes. Nous avons eu la
chance de ren con trer Gabriel
De Toledo Dias, un Bré si lien qui
grâce au Rotary, une asso cia- 
tion d'aide huma ni taire à l’étran-
ger, a voyagé dans le monde
entier dès son ado les cence. Il
nous a raconté l’im por tance de
ses voyages, de la tolé rance,
des ren contres et de la diver- 
sité. Son récit s’ap pe lait  :
Prends ton envol , un nom par ti- 
cu liè re ment bien choisi, car
Gabriel a décidé de voler de
ses propres ailes dès son plus
jeune âge, en par tant à la

décou verte du monde et de ses
cultures.

Charlotte LANGEOISet Loïse MILOCHE.
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Seb Toussaint, un artiste en freestyle

Seb Toussaint, artiste de rue.
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Ori gi naire de Caen, Seb
Tous saint est un artiste de rue
franco-bri tan nique de 31 ans. Il  
voyage à tra vers le monde. Son
but est de faire par ta ger son art
dans les quar tiers les plus
défa vo ri sés.

 
Seb a tou jours aimé peindre

et des si ner. Il adore faire les
choses en grand. Le street-art
per met de le faire sans être
limité par les contraintes du
papier. «  Sur les cahiers et les
feuilles, il n’y a que les gens à
qui tu les montres qui peuvent
voir, alors qu’avec le street art,
tu vas être vu par les per sonnes
dans la rue et c’est ça l’in té- 
rêt ».

 
Ayant réa lisé un tour d’Eu- 

rope à vélo avec ses copains à
l’âge de 19 ans, ils décident
quelques années plus tard de
le refaire. Mais un tour du
monde, cette fois. C’est à ce
moment-là qu’il a com mencé à
peindre un peu par tout, par
exemple en Boli vie. «  J’ai
trouvé ça cool, car les gens ont
vrai ment aimé cela, ils m’ont

laissé être libre dans ce que je
pei gnais comme je fai sais
jamais de cro quis, je pei gnais
tou jours en free style. " Il a
appré cié cette expé-
rience. C 'est dans ce pays que
lui est venue l’idée de peindre
dans les quar tiers défa vo ri sés.
Il peint les mots des habi tants
qui n'ont jamais la parole.

 
L'art, langue uni ver selle 
 
Au cours de ces voyages, il a

ren con tré de nom breuses per- 
sonnes. Le plus dur pour lui
était de leur dire au revoir après
s’être lié d’ami tié avec elles. Il a
alors com pris que son pro jet
avait une enver gure inter na tio- 
nale, il pou vait le faire dans
plein de pays sans par ta ger la
même reli gion ou la même
langue. «  Pour appré cier l’art,
c’est un peu comme une
langue uni ver selle  : de la cou- 
leur et cela fonc tionne dans
tous les quar tiers.  »

 
Pour ter mi ner, il s’est confié

sur le fait qu’il n’était pas sûr
que cela allait fonc tion ner. Il se

dit qu’il y a peut-être des pays
où les gens vont dire «  Ouais,
c’est cool de peindre sur les
murs » mais qu’il y a des pays
où cela ne va pas mar cher.
« Aujour d’hui, je suis allé dans
seize ou dix-sept pays pour ce
pro jet et ça a tou jours fonc- 
tionné.  »

 
Mal gré les contre-temps que

nous avons eus au Forum de la
Paix, nous avons réussi à ren- 
con trer Seb Tous saint  !  C’était
la seule per sonne en short du

forum... Il a quand même été
dif fi cile à trou ver, caché entre
les para pluies. Échan ger avec
lui était enri chis sant et drôle. Il
devait réa li ser une per for mance
artis tique. Le temps de Nor- 
man die n’a pas per mis cela,
dom mage ! Nous le remer cions
énor mé ment de nous avoir
accordé cette inter view riche...
en course à pied !

Mérine MARIEet Alicia MARGUERITE.
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